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opinions contradictoires,

 

L'homme médiocre aime les écri-
vains qui ne disent ni oui ni non

sur aucune question, qui n’affie-

ment rien, qui ménagent toutes les

Hello

—
 
 
—
—

VOL. 19, No 21

rene

   

  

 

 

Un

Sin

Six

Un 

nmcm

ABONNEMENT |

au $1.00

wois 60

ETATS-UNIS

mois $1.00

an $1.50

 

  

 —

Nettoyage du printemps
et santé publique

 

C’est le temps du grand ménage de printemps,
dans les maisons, autour des demeures et däns les
rues èt terrains vacants dela ville,

Cet inventaire annuel de l’état de salubrité des
habitations et des municipalités est d’une importan-
ce capitale pourla santé et le bien-être des indivi-
dus et de la collectivité.

Le grand ménage du printemps est très néces-
saire pour assainir les foyers et rendre plus at-
trayante la localité.

Il importe donc de faire un grand nettoyage des
maisons et de leurs alentours.

Nous ne doutons aucunement que nos édiles
municipaux verront, sans retard, à ce que les rues
soient balayées,afin d'enlever le sable accumulé au
cours de l'hiver sur la chaussée et les trottoirs en
glace. D'ailleurs, ce travail est déjà commencé.
Chaquecitoyen doit aussi faire sa part : s’assurer de
l’état du drainage, de la plomberie; égoutter, nive-
ler les cours; munir les fenêtres et les portes de
moustiquaires; laisser pénétrer librement l’air pur
et la lumière du soleil dans toutes les pièces.

Souvenons-nous que la ville ne sera salubre et
attrayante que si la coopération est assurée.

Il existe aussi une propreté dite “acquise” par-
ce qu’elle est personnelle, c’est-à-dire qu’elle dé-
pend uniquement de hygiene des personnes et des
habitations. Inutile d’insister sur le fait que chaque
demeure doit être l’objet d’une revue minutieuse de
la part de la ménagère et que les dehors des logis
doivent être réparés, peinturés, s’il y a lieu.

Nous avons cru bon de signaler quelques points
importants nécessités par l’hygiène publique, sus-
ceptibles d’apporter plus de santé et de bien-être
aux individus commeà la collectivité. La popula-
tion a le devoir de coopérer en ce sens, non seule-
ment à l’époque dugrand nettoyage de printemps,
mais en tout temps de l’année.

Marthe LEMAIRE-DUGUAY
 

Nos Aimés disparus
Ils ont franchila rive de l’autre vie,

NOS AIMES DISPARUS!

Sur une mer orageuse, ils ont, comme nous,
dirigé la frêle nacelle de leurs jours

Au milieu de leurs luttes, de leurs efforts, de
leurs doutes, de leurs angoisses, aux heures de tem-
pètes, ils ont levé leurs yeux suppliants vers l’hori-
zonmenaçant. Ils ont prié... Ils ont imploré grâ-
ce et secours... ’

Alors, au sein de leur détresse, n’ont-ils pas en-
tendu la voix douce et puissante du maitre leur a-
dressant un tendre reproche : “Hommes de peu de
foi, que craignez-vous ? ”»

4 ’

Sous le regard de Jésus, les flots courroussés se
sont apaisés. Le soleil a resplendi sur la nappe de
l'onde. Et le courage a de nouveau raffermi les
élans et l’ardeur de ces nautonniers d’hier pour la
traversée mystérieuse.

Maintenant,ils ont touché 'autrerive,

NOS AIMES DISPARUS!

Pour eux, la lutte est terminée.

C’est le réveil dans l’au-delà !

C'est la conquête de la vraie vie !

Marthe LEMAIRE-DUGUAY

C'est le 28 avril
qu'avance

.
à l'autre, dimanche

le 29, nos Canadiens assis-
teront, une heure plus tôt, au lever
du soleil en descendant du lit. La
veille, pour se conformer à-la rè-
Rlementation sur l'avance de l'heu-
Te, ils auront sagement fait avan-
ter d'une heure la grande aiguille
de leurs horlogeries. Mais ils re-Yendront à l'heure normale, di-Manche, le 30 septembre, Ainsi en
sera-t-il, cette année dans tout le
Pays, sauf exception,
, L'Alberta avait passé une loi,
l y a quelques années, pour ban-
Air l'avance de l'heure. Le Prince-
“douard l’ignore simplement. La

ville de Windsor tirera de l’arriè-Te à cause de ses relations de tou-
tes sortes avec Détroit qui gardel'ancienne heure,

 

D'un océan
Matin,

 

l'heure
 

Le Mexique vaccine ses
chiens contre la rage

CUIDAD-JUAREZ — tous les

chiens de cette ville située sur la

frontière mexico-américainé vien-
nent d’être vacinés contre la rage.

Au cours de la semaine qu'a du-
ré cette campagne, 4,000 chiens

ont été enregistrés et vaccinés,
tandis que les chiens errants é-
taient abattus.

Cette brève campagne antira-

bique constitue l'inauguration

d'un plan d'ensemble qui se pour-

suivra dans différentes villes si-

tuées sur la même frontière.

Imprimé à St-Joseph-de-Beauce, vendredi, 27 avril 1951

 —
Camille DUGUAY, fondateur

 

 

Communiqué spécial

Les Amicalistes de lan Maison

Mère des Révérendes Soeurs de

l’Assomption de la Sainte Vierge,

de Nicolet, sont priées de prendre

note que la partie de cartes qui à
été organisée pour la fin du pré-

sent mois d'avril est remise à l'au-
tomne.

La future date de cette partie

de cartes sera annoncée à l’avance,
dans tous les journaux, En atten-

dant cette réunion, la directrice de

l’Amicale, la Rév. Soeur Saint Tho-
mas d'Aquin et son Conseil adres-

sent un filial hommage d'amitié

à toutes les Anciennes de l’Assomp
tion.

Programmede la semaine
de Fierlé rurale à Nicolet

Tous les mouvements spécialisés

de Jeunesse Agricole de la parois-
se St-Jean-Baptiste de Nicolet se

préparent activement à célébrer

dignement ln Semaine de Fierté

rurale qui aurg lieu du 26 avril cou-
rant au 3 mai prochain.

 

Lors de sa dernière réunion, le

comité d'organisation a élaboré les

grandes lignes du programme de

cette Semaine de Fierté rurale. À

part l'organisation des veillées
d'équipes qui auront lieu dans tous

les rangs de lu paroisse, les 26-27

et 28 avril, le dimanche, 29 avril

marquera l'ouverture des manifes-

tations religieuses qui se continue-

ront par l'assistance aux messes
des rogations, le 30 avril, 1 et 2

mai,

Cette Semaine de Fierté rurale
dont le thème, cette année, est
“La Paroisse” se terminera le jeudi
3 mai par une grande séance publi-

que paroissiale à la salle Ste-Eliza-
beth, Au cours de cette réunion des

rapports seront présentés sur les

différentes veillées d'équipes; il y

aura aussi un débat mettant aux

prises les tenants du 19ème siècle

et ceux du 20ème. Le tout sera a-

grémenté de chants et de danses

du terroir.

La Jeunesse agricole désire fai-

re un véritable succès des différen-

tes manifestations qui auront lieu

pendant toutes la Semaine rurale

Aussi elle invite cordialement tous
les mouvements de la paroisse à se

joindre à elle en leur souhaitant

la plus cordiale bienvenue,

40 pays représeniés au
Congrès international du
Jeune Commerce

Montréal sera l’hôte de plus de

800 délégués venant de tous les

coins du globe pour prendre part

au 6e Congrès International des

Jeunes Chambres, qui aura lieu

du 27 mai au ler juin prochain, On
a confié l'organisation de ce con-

grès à la Chambre de Commerce

des Jeunes du district de Montréal

qui, en collaboration avec le Young

Men's Section of the Montreal of
Trade, accomplit un travail gigan-

tesque pour faite de cet événement

Un succès sans égal.
L'an dernier cette convention é-

‘tait tenue à Manille, Philippines,

jet on avait chargé la délégation du

Canada d'inviter les membres du

Jeune Commerce International à

Montréal pour leur prochain con-

grès.
Les adhésions sont fort encoura-

geantes et, à date, plusieurs pays

nous ont assurés de leur participa-

tion, Des lettres nous parvenant
d'Australie indiquent qu’environ

une douzaine de délégués s'inseri-

ront et nous savons également que

la Nouvelle-Zélande déléguera 5

représentants. Les Philippines, qui

étaient les hôtes de la Jeune

Chambre Internationale l'an der-

nier, nous ont informés qu’un grou-

pe de plus de 25 membres nous vi-

sitera. Le Japon même a accepté

de participer à cet important con-
grès; on sait que le mouvement

des Jeunes Chambres est tout jeu-

ne au Japon et que ce pays n’a en-

core pris part à aucun congrès de

ce genre, Toutefois, on nous a ex-

pédié les enregistrements de dix
(suite à la page 4) 

 

Vendredi le 20 avril courant, à
8 heures du soir, avait lieu la clo-
ture de l’année scolaire à l'Ecole
Moyenne d'Agriculture de Nico-

let sous la haute présidence de
Son Excellence Mgr Albertus
Martin, évêque de Nicolet. Parmi
les autres membres du clergépré-

sents, on remarquait: M. le chu-
noine Georges Dubuc, supérieur

du Séminaire de Nicolet, MM. les

abbés Paul Roy, directeur de l'E-
cole Moyenne d'Agriculture de
Nicolet, Charles Elie, directeur du
Séminaire de Nicolet, le Rév. Pè-

re Maurice-M. Cadieux, s.m.m,,

supérieur de la Villa du Rosaire

de Nicolet, MM. les abbés Isidore
Lauziéres, préfet des Etudes a I'E-
cole d’Agriculture, Oscar Lupien
et J.-Marie Martel, régents et

professeurs à l'Ecole d’Agricultu-
re, ainsi qu’un grand nombre

d'autres membres du clergé tant
de Nicolet que de l'étranger. Par-
mi les hôtes d'honneur, on remar-
quait; MM. Bruno Houle, repré-
sentant du ministère de I'Agricul-
ture, les agronomes Henri-Paul

Ricard, Nap. Mercier, Gérard Le-

blane, de Nicolet, C. Rivard, pro-

fesseur à l'école d'Agriculture de
Nicolet, Armand Joubert, de St-
Léonard, chef agronomique de la

partie ouest du district no 7, A.

Côté, instructeur horticole, de

Victoriaville, B. Potvin, de Qué-

bec, H. Léveillé, V. Lanouette, Ro-

bert Elie, Clément Lemire, Louis
Baribeau, ainsi qu'un grand nom-

bre d’autres agronomes du dis-

trict No 7. Plus de 500 personnes
ont assisté à cette brillante céré-

monie au cours de laquelle 28 fi-

nissants ont reçu leur diplôme de
capacité agricole. L'institution

célèbre, cette année, son treiziè-
me anniversaire de fondation et
depuis 1938, elle a décerné 404
certificats.

Mercredi, le 11 avril courant, se

tenait au sous-sol de la cnthédrale

de Nicolet une importante réu-

nion des dirigeants de nos organis-

mes paroissiaux pour élaborer le

programme qui sera présenté à

toute la population de Nicolet à
l’occasion de la Semaine de fierté

rurale qui sera célébrée du 26 a-

vril courant jusqu'au 3 mai pro-
chain,

Etaient présents à cette réunion:

MM, Marcel Dubuc, Camille Roy,

Maurice Proulx, Philippe Noel, Bru
no Rivard, Me Renaud Chapdelai-

ne, M. André Roy, Roger Rousseau

et Renaud Blondin; Mme Domini-

que Goudreault et Gaston Char-

land; Mlles Thérèse et Jeannine

Leblane, Rita Courchesne, Pauline

Poirier et Marie-Paule Raiche.

Dans un magnifique exposé, Mlle
Thérése Leblanc mit en évidence

les buts de cette semaine, a sa-

voir: 1—Ranimer la ferveur des

fidèles pour la messe; 2— Préparer

soigneusement les Rogations; 3—

M. l'abbé Oscar Lupien, pro-
fesseur donna lecture du palmarès
et M. l'abbé Isidore Lauzlère, pré-
fet des Etudes présida à lu distri-
bution des prix et J la vemise des
purchemins.

L'ouverture du programme dé-
buta par un chant rendu par ln
chorale de l'Ecole d'Agriculture,
intitulé “Au son des cluivons”,
pendant la soirée, cette même
chorale rendit aussi le chant in-
titulé “Voici la nuit” et “Le tam-
bour battant”.
Deux pièces furent interpré-

tées avec brio par les élèves de
l'Ecole d'Agriculture. La premiè-
re intitulée “Jean-Baptiste a l'o-
reille fine” fut interprétée par
MM. Jcan-Claude Déry, Jeun-
Gilles Dodier, Rolland Bergeron,
Bertrand Fleurent et André Po-
tier.

La deuxième pièce intitulée
“Médecin et guérisseur” était in-
terprétée par MM. René Bousquet|
et Rosaire Poisson.

Les diplômes de l'année scolai-
re 1950-51 sont: avec très grande
distinction, MM. Georges Paren-
teau, Gilles Rodier, Claude Déry
et Bertrand Florent; avec grande
distinction, M. Julien Vigneault;
avee distinction, MM. Laurent
Cornellier, Joseph Viens, H. Paul
Rousseau, Roger Paris, Gaston
Gauthier, J. Bpte Boisclair, Ro-
bert Allard, Julien Alie, Roger
Girard, Gilles Provencher; avec
succès, MM. Guy Descoteaux, Re-
né Pigeon, Roland Chagnon, Jac-
ques Verville, Roland Bergeron,
Réjean Jutras, Eloi Descoteaux,

Germain Lambert, J.-Noel Beau-

chemin, Paul Lambert, Fernand
Cournoyer, Maurice Phaneuf et
Lucien Thibodeau.

Les élèves de deuxième année
qui ont mérité des prix d’excel- 

Nicolet se prépare à la
Semaine de Fierté rurale

 

(suite à la page 4)

geois; 6— Favoriser la collabora-

tion entre les divers organisme pa-
roissinux; 7— Susciter, chez tous

ceux qui y habitent, une légitime

fierté à l'égard du milieu rurale.

Tels seront les termes qui seront
mis à l'étude à Nicolet pendant tou-

te cette semaine de fierté rurale,
Procédunt ensuite à la formation

du comité qui aura charge de J’or-

ganisation du programme de cette

Semaine de Fierté rurale, ont été

élus: président, M. Marcel Dubuc;

Mlle Marie-Paule Raiche, secrétai-

re; M. Roger Rousseau, trésorier;

M. l’abbé Desharnais, de l'évêché,

en sera l'aumônier.

«femme fut bien méritée, 
Les responsabilités du succès du

programme de la Semaine de Fier-

té rurale ont été confiées à M, Re-

naud Blondin, publiciste; M. Rol-

Jand Belcourt devra s‘occuper de lu

formation des équipes “d'études

dans les rangs; Mlle Rita Cour-

chesne s'occupera de l'organisation
des rubans-souvenirs] Me Renaud

!Chapdelaine, délégué de la Société
Redonnerl’attachement à la parois- |St-Jean-Baptiste de Nicolet qui doit
se; 4— Accroitre la dévotion à sa prendre une part active au pro-

.
profession ou à son métier: 5—
Rapprocher agriculteurs et villa-

 @ Au cours du week-end, le représentant Mol-

son de notre district et d’autres représentants ve-

nant de plussieurs endroits de la province de Qué-

bec se sont réunis à la Brasserie Molson, à Mont-

réal, pour discuter certains problèmes de vente.

On voit ci-dessus, de gauche à droite, MM. GA-

gramme de-la Semaine de Fierté

(suite à la page 4)

Clôture de l’année scolaire à l’Ecole
Moyenne d’Agriculture de Nicolet

ma me mem mesee rea te

Incendie à Nicolet
Vendredi matin, vers les 8 heu-

lres‘u,n, les pompiers de la ville de

Nicolet, sous la direction du chef
Ed. Beaulne répondant à l'uppel

de la sirène, se rendaient en toute

hate sur la rue St-Joseph pour

combattre l'incendie qui venait de

se déclarer nu garage de M, Gé-

rard  Veillette. L'incendie causé

par l’éclatement d'une bougie ser-
vant à lu soudure se propages avec

ln vitesse de l'éclair et en un ins-

tant tout l'édifice était en flamme

Le danger d'une conflagration enu-

suit une vive inquiétude à toutle

voisinage car ce garage ost entou-

rée de nombreux édifices en bois,
Tous les résidents de ces édilices

ont-commencé à sortir leur ména-

ge. Cependant grâce à l'activité des
pompiers de cette ville sous l’habi-
le direction du chef Ed. Benulac
l'incendie fut cireonserit et les ré-

sidences environnantes furent é-
pargnées. La pression du rende-

ment d'eau fut très effectif pen-
dant tout lo temps de l'incendie.

Quatre hboynux furent continuelle-

ment en action pendant plus de
deux heures alors que l'incendie fut

complètement soug contrôle,

Le gurage lut complètement dé-

truit ninsi que tout son contenue.

Les dommages sont évalués à en-

viron $10,000.00 dont une partie

est couverte pur des assurances,
M. Onil Houle, de Montréal, est le

propriétaire de ln bâtisse.

Le chef Beaulac et ses pompiers
ont mérité des félicitations de Son

Honneur le maire J. Bte Métivier

et de tout le conseil de cette ville,

UNIQUE FEMME
GARDE-CHASSE

Dans le grand nord du Québec,

à lu maison Rupert sur la Baie
James, un garde-chasse solitaire

du Québec possède un territoire

plus grand que celui de tous les

autres gardes-chusse de la proving
ce,

Muis faisons une petite distine-

tion. le numéro matricule 1944

est porté par Maud Watt,première
cl unique femme garde-chasse
dans le Québec.

l'attribution du poste iv colle

A la
morl de son mari, il y u quelques

années, Mme Watt mit à succès

l’idée qu'il avait de créer un sanc-
tuaire de castors,

A l'époque, les castors étaient si

rares qu'on n’en voynit plus dans

les chasses des quelque 300 trap-

peurs indiens établis à ce poste.

Maintenant, la région est riche en

castors et les Indiens épargnent et
achètent des obligations du gou-

vernement. Is ont une scierie et
sont à faire construire des petites
maisons de bois pour remplacer
leurs huttes de peaux et de toile,

Travail de longue date

Toujours intéressé au bien-être
des Indiens, M. Watt les avait con-

vaincus de la nécessité de l'éta-

(suite à la page 4)

 

 
Cyr, Richmond.

ZAILLE, Drummondville; L. MORIN, St-Hyacin-

the; EDGAR GENEST,directeur des ventes de la

compagnie; L. LACHAPELLE, Sorel; R. LAUZON,

Drummondville; R. HAMEL, Victoriaville; W. ST-

oT

I y u quelques jours, ve tynait
en la salle Ste-lélizubeth, à Nicu-

let, le deusième Conseil fédéral de

lu d'A, pour l'unnes 1900-51,
Cette journée elait dirigée pur

leg comités diocésains de la J.AU.
et de ln JAC, ainsi formes: J.
AC: MM. Fernand Laroche, pré-

sident, Léon Bouvet, sverétaire-

trésorier, Clément Pépin, Clément

Lefebvre et Gilbert Richard, ves-

ponsables; J.AC. 1°, Miles Thérèse

Leblune, présidente, Yolunde Pu-
neau, secrétaire, Thérèse Florent,

trés. et Bérengère Gill, responsn-
ble du journal. On comptait plus
de G0 dirigeants délégués par les

paroisses auivantes: l'Avenir, bn

Baie, Gentilly, Nicolet, Notre-Da-
me de Plerreville, Pierreville, St-

Célestin, St-Grégoire, Ste-Monique
Victoriaville, Warwick et Yanas-

ka. 11 y avait un délégué de chu-

cun des mouvements de "ULC

ol de UCC savoir, Mise Omer
Côté, présidente diocésuine de l'U,
CP, et M, Gilles Ledoux, propa-

gandiste de l'U.CC. l'armi les nu-

môniers, on remarquait MM. les

abbés Isidore lanuzières, aumônier

diocésain,  Pierre-Aleide Lahaie,

aumônier à Gentilly el Omer

Proulx, numônier à St-Célestin.

Duns l’avant-midi on procédu à

l'étude d'une extrait de ln lettre

rastorgle de Son Exe. Mgr Alber
tus Martin, évêque de Nicolet.

Duns celle lettre Son Exe souligne

que “le mot d'ordre pour les heu-

res que nous vivons, c'est la vie
intérieure”. Elle dit aussi; “la vie

fructueuse de l'apôtre n'apportern
dos hénédietions et des grâces de

conversion aux autres gue dans lu
mesure où 11 saura lui-même vivre

une vie intérieure intense dans la
prière, la fidélité empressée aux
uxercices de lu religion, et l'upos-
tolat entraînant de l'exemple.” IL
elle continue en donnant des con-

seils à ceux qui se dévouent aux

oeuvres apostoliques de l'Eglise,
Les jeunes ont étudié cet exposé
en commissions, puis en plénière

de se le blen ussimiler et de ‘en
pénétrer profondément.

Au tout début de l'après-midi,
Mgr lémile Lauzière, vicaire 4çéné-

ra] du diocèse de Nicolet se rendit
À la salle Ste-Wlizabeth. fn quol-
ques mots, il dit Loute sa joie de

rencontrer le groupe de la J.A.C,
bien qu’il le faisait pour lu premiè-

re fois, 11 rappela ses origines ru-

rules et souligna tout son atlache-

ment et Loute su fierté pour le mi
Hew rural, J félicita les jeunes de

s'inspirer des paroles de Son lEx-

cellence Mgr l'Evêque duns leurs
études.

Le reste de l'après-midi fut con-

sucré à la préparation de lu Semai-
ne de Fierté Rurale qui aura lieu

du 26 avril au 2 mai prochain. On

 

—

Rapport du dernier Conseil
de la JAC à Nicolet

té Rurale; un etat d'âme qui sup-
pose la connaissance ct l'amour de

son métier de rural. On jugen en-

suite de la névessité de consacrer

une Semaïne particulière à la fler-
té rurale ot on insista sur les trois

points qui feront l'objet de cette
Semaine.

Avant de terminer cette journée,
on s’oveupa de l'organisation de

le Semaine de Fierté Rurale. Tous

les mouvements et organisations
de In paroisse ont été invitées à
prendre part à cette Semaine de

Fierté Rurale pour en faire un

véritable succès. Un comilé pa-
roissia] formé des délégués de tous

les différents mouvements, assu-

mern Ja responsabilité de l'organi-

sation de ln Semaine dt l'ierfé Ru-
rule,

Non (ravail doit consister à or-

ganiser les équipes des rungs, les-
quelles étudicront le sujet proposé

par le comité central de l'organisn-
tion de celle Semaine, i savoir

“Ju paroisse”; à préparer la velllée .
paroissiale qui sera le couronne-

ment d'une semaine de travail et
d'étude.

Invitée à Liver les conclusions de

cetle Journée, Mme Omer Côté,
présidente diocésaine da l'ULCF.

dit tout son contentement de cons-
tater un pareil groupe de jeunes se
pencher sur leurs problèmes et es-
suyer de les solutionner, Les por-
sonnes plus Agées s'inquiètent de

l'avenir des Jeunes, mals en vous

voyant LCravailler nussi =sérieuse-

ment, celles se trouveralent russu-
rées”, affirme Mme Côté, puls elle

ajouta: “Soyez nssurés que I've.
l. nuit pus à pus vos activitéy el
vous souhaite tout le succès que
vous désirez duns volre Semaine.

M. Gilles 11, Ledoux, propagan-
diste diocésain de l'U,C.C., se dit
enchanté de voir tous ces jeunes

travailler nussi sérieusement, Il
assure que l'UC.C. s'intéresse à In
JAC el s'occupe nvec intérêt de

tout ce qu’elle fait et cst heureux
de l'aider dans la mesure du pos-
sible.

Mile Ritu Beauchemin, propa-
gundiste nationale felicia les jeu-
nes: “Ce conseil, dit-elle, portera
certainement beaucoup de fruits
car il est des mieux réussis”, Elle
souhaite à tous beaucoup de sue-
cen dans In Semaine de Fierté Ru-
rale.

M. l'abbé Isidore Lauzière, au-
mônier diocésuln tira lex conclu-
sions de ln journée, 11 souligna
l'importance pour l'apôtre d'avoir
une solide vie intérieure afin de
réaliser sa mission. H ruppela lu
nécessité d'une Semaine comme
colle qu'on fera du 26 avril au 3
mai prochain eL souhaite que cha-
eun fusse en sorte que dans sa pa- rappelle d'abord ce qu'est la Fier-

de Colomb de
Le Conseil 182 des Chevaliers

de Colomb de Nicolet travaille ac-

tivement à l’organisation de la
prochaine initiation aux trois de-

grés qui aura lieu, dimanche, le 6

mai prochain, en la salle parois-

siale de Ste-Angèle de Laval, Cé-

dant à Ju demande des nombreux

membres de ce Conseil qui résident

en cette paroisse l'Exécutif du
Conseil 1326 de Nicolet a consenti

que la prochaine initiation aux
trois degrés ait lieu en la paroisse

Ste-Angèle de Laval, L'Exécutif

compte sur un grand nombre de

candidats dans cette paroisse,

Le programme de la journée du
6 mai se répartira comme suit: 8 h.

am, rassemblement des candidats

et enregistrement à la salle de
Ste-Angèle; 9 h. u.m,, ler degré;

10 ha.m, Zième degré; 11h,30 a.

m., messe spéciale pour les cheva-

liers en l’église de Ste-Angèle, cé-

lébrée par l’aumônier diocésain des

Chevaliers de Colomb du Conseil
1826 de Nicolet, M. l’abbé Phil, Du-

charme, curé de Pierreville. Le ser-
mon de circonstance sera prononcé

par M. l’abbé Paul-Emile Gill, pro-
fesseur au Séminaire de Nicolet et

aumônier diocésain de la J.E.C.;
12h.30, p.m., diner; 2h. p.m., 2iè-
me degré, donné par M, l’abbé J.

Bpte Mathieu, procureur de l’évé- (suite à la page 4)

roisse, i) y ait plus de compréhen-
sion, de hontreur ot de fierté.

Prochaine initiation des Ch.
Nicolet
Le 10ème anniversaire de

"Jeunesse Dorée”’

Jean DESPREZ, auteur drama-
tique et écrivain radiophonique

bien connu, célèbre cette semaine

le dixième anniversaire de Jeu-
nesse dorée. lu popularité de
cette émission n'a fait que s'ac-

croître au cours des années et

Jeunesse dorée cest aujourd'hui

l'un des romuns-fleuves les plus

régulièrement suivis au Canada
français. Plusieurs acteurs célè-

bres y ont fait Jeurs débuts à la
radio. Lucien Thériault, qui di-
rigea la misc en ondes du premier
sateur.

‘’Solilude de la chair”

Charles Hamela tiré de son ro-
man Solitude de la chair une piè-

ce radiophonique qui sera repré-

sentée, dimanche soir, à l'émis-

sion Les Grands Romans Cana-

diens. Solitude de la chair décrit

un milieu assez peu connu du

grand public, le monde des jour-

naux, et plus particulièrement

une certaine bohème fréquentée

par les journalistes. 



PAGE DEUX LE NICOLETAIN,Nicolet, vendredi, 27 avril 1951

 

Résultal sans précédent des concours d'orge
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@ Ce tubleau qui vrnad la salle du banquet uffert par l'Associa-

Lani des Brasseries du Québec aux gagnants de 1950, permet de juyer

de l'augmentation régulière du rendement à l'ucre de l'orge depuis

le debut du concours”.

En ce temps de vie chère, il im-

porte plus que jamais d'élargir la
marge entre le coût de production

et le prix de vente; c’est ce qu’ont

fuit les cultivateurs qui on pris
part aux concours d'orge en ces

dernières années. N'a-t-on pas vu
en effet chez ces concurrents le ren-

dement à l'acre de l'orge passer de
29 minots en 1946 à 51'; minots

en 1v50, De tous les facteurs qui
ont contribué à cette augmenta-

tion de rendement, l'emploi de se-

mence de haute qualité passe au
premier rang.

L'industrie ne peut rester indif-

férente au progrès de l'agricultu-

re et doit même contribuer à ce
plogrès par des encouragements

divers en créant de l’émulation en-

tre producteurs.

Pourla sixième année conséculi- |
ve, un concours d'orge de brasse-

rie sera organisé dans la provin-

ce de Québee sous les auspices de

l’Institut pour l'amélioration de

l'orge et en coopération avec l'As-

sociation des Brasseries du Qué-
bec, les ministères fédéral et pro-

vincial de l'Agriculture.

Comme dans le passé, ce con-

cours est ouvert aux cultivateurs

résidant dans les comtés situés à
l’ouest d’une ligne imaginaire tra-

versant de Trois-Rivières à Rich-
mond.

Pourêtre éligible au concours, il

faut avoir signé une formule d’ad-

hésion au bureau de son agronome

pents de l’une ou l'autre des vu-

riétés Montcalm ou O.A.C.21; il
faut, de plus s'engager à nettoyer

une quantité d'au moins 10 minots

de cette récolte.
Un montnt de $1,120.00 est of-

fert en prix aux sept gagnants de

chacune des sept régions qui seront
délimitées par le comité.

Les deux premiers prix de cha-

que région auront de plus le privi-

lège de se disputer une somme de
$400.00 offerte par le ministère

provincial de l'Agriculture aux

cinq meilleurs exhibits.

On pourra se procurer une for-

mule d'adhésion et copie des règle-

ments de ce concours en s'adres-  et ensemencer au moins cinq ar- [sant à son agronome.

Félix Leclerc
à Radio-Canada

C’est le front couvert de lau-

riers que nous revient, pour quel-
ques jours seulement, Félix Le-

comme chansonnier et interprète
de ses chansons ont pris, en peu
de temps, des proportions inespé-
rées. :

Grand Prix du Disque, vedette

des music-halls parisiens et de la
radio française, choyé par la cri-

tique et le public français, Félix
Leclerc n’a pas oublié le jour où,
timide et peu sûr de lui-même,

1 interprétait quelques-unes de
ses chansons devant un micro de

! Radio-C'ansda.

 
Le réseau Frunçais de Radio-

i Canada est, à juste titre, fler d'u-

voir lanvé Félix Levlere, tout d'u-
bord cununñé seripteur puis cote
“me chansonnier. Dans les deux

domaines, il a depuis alfirmé une
maîtrise incontestée.

En effet, le premier texte pré-
senté à la radio par Félix Leclerc

fut Le Slave, que Guy Mauffette
réalisait à Radio-Canada, ven

1941,

C'est également à Radio-Cana-

da que Leclerc chanta sa premiè
re chanson, vers cette même épo..

que, au programme Le Restau-

rant d’en face. Plus tard, il chan-
ta au cours de la série L'encan de.

rêves, puis Roger Daveluy l'enga-

gea, il y a quelques années, poin
sa première série, intitulée Le,
chansons de Félix Leclerc.

Durant son bref séjour parm’
nous Félix Leclerc sera l'invité
au programme Les chansons de
Baptiste et de Marianne. 
 

Les lauréats du Salon Culinaire 1951

Ces photographoes furent prises mardi, le 19
mars dernier, au Cercle Universitaire, à Montréal,
lors de la réception donnée par l'Association des
Brasseries de la province de Québec, de concert
avec le Ministre de l’Industrie et du Commerce et
la Mutuelle des Cuisiniers et Pätissiers, en l'hon-
neur des lauréats du Salon Culinaire 1951.

Dans la photo du haut nous voyons H. H. Han-
son président de l'Association des Brasseries du
Québec, qui annonce la remise des prix aux lau-
réats du concours.
Au centre, un groupe d'invités admire le buffet

ry
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lors de la réception au Cercle Universitaire. De
gauche à droite: M. Ed. Rivard, président de la
Commission des Liqueurs de la province; M. Han-
son, président de l'Association des Brasseries du
Québec; Mme Marcel Puvilland; I'hon. Paul Beau-
lieu; Mme Hanley et M. Henley, représentant S. H.
le maire Camilien Houde.

La photographie du bas nous montre quelques
uns des lauréats du Concours d'Art Culinaire 1951
autour de l'hon. Paul Beaulieu. A l’extrêmedroi-
te: H. Henri Georges Gonthier, secrétaire de l'As-
sociation des Brasseries du Québec.

Mardi, le 29 mars, I'Assoclatior
des Brasseries de la Province de

Québec de concert avec le Ministre
du Commerce, qui avait bien voulu

Mutuelle des Cuisiniers et Pâtis-

siers, recevait au Cercle Universi-

taire de la rue Sherbrooke à Mont-

réa] en l'honneur des lauréats du
Salon Culinaire 1951, Des person-

nalités marquantes du monde relj-
gieux et civil rehaussaient de leur

présence l'éclat de cette fête au
cours de laquelle de magnifiques

trophées, prix, mentions et récom-
penses diverses furent présentés
aux vainqueurs du concours.

Avant de procéder à la remise
de ces prix, l'Honorable M. Paul

Beaulieu, Ministre de l'Industrie et
lu Commerce, qui avait bien voulu

présider lui-même cette fête, à sou-

ligné en des termes fort heureux

le vif intérêt que présente le Sa-

lon Culinaire et son importance

tant sur le plan de la formation des
chefs que sur celui de l'industrie

tauristique. Tout en félicitant les

vhefs de leur excellent travail, il a

exprimé l'espoir qu’avant long-
temps notre cuisine provinciale

pourra rivaliser avec celles des
plus grands pays du monde.

M, Hanson, président de l'Asso-

ciation des Brasseries, après avoir
souhaité la bienvenue aux invités
de cette fête et rappelé que c’est

à l'Honorable M. Beaulieu que nous
sommes redevables de l'heureuse

initiative du Salon Culinaire, féli-

vita chaleureusement nos Jeunes

“chefs” canadiens-français qui ont

bien voulu participer à ce concours

*Les brasseurs de la Province de

Québec, a-t-il dit s'intéressent vi-

vement à toute initiative ou mou-
vement susceptible de relever le
niveau de l'hôtellerie, Nos chefs se
sont révélés cette année de vérita-
bles artistes et les dignes disciples
de lu cuisine française”, Il a ensui-
te exprimé l'espoir que le “Salon
Culinaire” devienne chez nous une
tradition et que des salons soient
également tenus un peu partout
dans la province pour donner à no-
tre cuisine régionale un nouvel é-
lan,

Le Palmarès fut ensuite lu par
M. Louis Coderre, L. S. C., sous.
Ministre et collaborateur dévoué
de l'Hon. Beaulieu.

Le premier grand prix, un voya-
ge à New-York, don de l’hon. Mi-
nistre lui-même, fut décerné à Ro-
ger Puvilland de “La Sapinière”
à Val David; un autre voyage à
New-York à l'élève le plus méri-
tant de l'Ecole des Arts et Mé-
tiers, section culinaire, mais dont
le nom n'a pas été révélé. Voici la
liste des autres gagnants: prix
hors-concours: MM. Albert Disse-
ren, J. Pellerino, A.-J. Turgeon, M,
Caron et M. Roulet; viandes et vo-
lailles: 1er prix, ex-aequo, Fernand

,Bigras du Ritz Carleton, et Benoît
Donat, du Club St-Denis; viandes:
ler prix, Ernest Wieland, du Mont-
Royal; jambons: ler prix, Roland
Hogue, du Mont-Royal, 2ème prix,
R. Dumrtin, du LaSalle; galantine
et foie gras: ler prix, A. Pazzi, du
Mont-Royal et ler ex-aequo, Bill
Mayer, du Ritz Carlton, volailles;
ler prix, ex-aequo Roger Delfour,
du Ritz, et M. Villette de la Tour
Eiffel; poissons: ler prix, M, Ba-
taille, du Mont-Royal, Paul Bortch
du LaSalle et Jacques Babouard, du
Ritz; originalité: G. Richard, du
Pennsylvanie; gâteau anniversai-
res: Emile Peter, du LaSalle; gâ-
teaux de noces: C. Leclerc, de l'H8-
pital Notre-Dame; pâtisseries fran-
çaises: Emile Peter, du LaSalle;

clerc, dont les modestes débuts

   

 
quées sur place, ont été

du maire de Pollica,
|. 50 paires de chaussures

Le FISE chausse les enfants italiens

“ Le FISB vient d'entreprendre la distribution de 800.600 Paires de
chaussures aux enfants nécessiteux de Vitalie; ces chaussures, fabri.

acquises par le FISE, Les deux “bambini”
ci-dessus examinent avec admiration les soullers qu’ils viennent de
recevoir en exécution du programme du FISE,

, eu ce moment dans toute l’Italie,

 

Cette scène se répète
Une touchante histoire est celle

qui s'était vu contraint de refuser un don de; parce que plus de 300 de ses jeunes adminis-, trés marchalentpieds nuset qu’il n'aurait pu, par conséquent, répartirle don accordé à sa commune sans faire de jaloux. Un charitable
“ fabricant des Etats-Unis, ayant eu
devait résoudre le maire de Pollica, 9 spontanément téléphoné au FISE pourdéclarer qu’il expédiait les 250

lalsalent défaut aux enfants de cette commune, Grâceà lui, les gosses- de Pollica seront dotés d’une paire de chaussures “individuelle”

connaissance du problème que

paires de chaussures qui

 

Tel qu'annoncé précédemment,
a Fédération Catholique des Ins-

=itutrices Rurales de la province

le Québec tiendra son congrès
provincial à Valleyfield, du 3 au

3 mai prochain, sous la présiden-

ze uctive de Mlle Laure Gau-

dreault, de La Malbaie, qui diri-
ge les destinées de la Fédération
depuis 1937.

Outre Leurs Excellences Nos

Seigneurs Langlois et Caza, res-

Jectivement Evêque et Auxilial-
‘e à Valleyfield, qui ont accordé
‘eur haut patronage, d'éminentes

personnalités du monde de I'édu-
ration, dont l'Honorable Omer
Côté, Secrétaire de la Province,
M. O.-J. Desaulniers, Surinten-

lant de l'Instruet'o 1 Publique, M.

P.-D. Cossette, pr: ‘ident général

de la Fédérations Commissions
scolaires du Cuél.ec, participeront
à ce congrès.

Voici un aperçu du programme:

JEUDI, 3 MAI:
De 2 à 8h. p.m. — Inscription

les déléguées au Séminaire, 169,
rue Champlain.

3h. — Réunion du Comité Exé-
cutif et du Comité des Résolu-
tions.

8h30 — Séance l'ouverture: Al-
locution de Bienvenue. — Dis-

sours de la Présidente Générale.
— Rapport du Bureau Fédéral.
VENDREDI 4 MAI:
8h. — Messe. — Communion gé-

nérale. Sermon par M. l'abbé L.

Bélanger, principal de l'Ecole

Normale de Valleyfield.
10h. — Solidarité profession-

nelle: Causerie par Mile Stépha-
nette Potvin, présidente de l'As-

sociation de Port-Alferd. — Fo-
rum.

2h. — Compétence profession-
nelle: M. Frédéric Girard, Direc-
teur des Etudes à Valleyfield. —
Forum.

4h. — Conscience profession-

nelle: M. l'abbé L.-Emile Hudon,
D. Th, L.D.C., L. Ph., professeur

à l’Université Laval, auménier
général de la Fédération

8h.30 — Séance Solennelle sous
le haut patronnage de Leurs Ex-

zellences. M. O.-J. Desaulniers,

Surintendant de l'Instruction Pu-
blique, donnera une causerie sur

la collaboration entre l'école et

la Famille, et remettra les insi-
gnes de Commandeur de l'Ordre

du Mérite Scolaire à Mlle Berthe
Monette, Directrice de l’Ecole Su-
 

pastillages, G. Richard, du Pennsyl-
vanie; petits fours: R. Simmen, de

Montreal Athletic Association;

friandises et gâteaux: Max Rupp,
de Dupuis Frères: hors d'oeuvre:
P. Racicot, du Mont-Royal; sand-
wiches de fantaisie: Roland Tur-

geon, du Mont-Royal; fruits, pré-

sentation: Mme M. Paré du Mont-

Royal.

Il convient de féliciter tout parti-
culièrement M. Maurice Puvilland,

chef de l'Education Hôtelière au
Ministère provincial qui, dès l'ori-
gine, a été la cheville ouvrière de

toutes ces manifestations de l’art
culinaire.

M. Henri Georges Gonthier, se-

crétaire de l'Association des Bras-

series, avec son affabilité coutu-

mière, se dépensa sans compter

pour assurer le succès de cette fê-
te dont se souviendront longtemps
tous ceux qui ont eu le plaisir d’y assister,Henry Morgan, et Bob White, de la.

La Fédération des Institutrices Rurales
en congrès à Valleyfield

périeure Ste-Cécile, présidente

de l'A.C.I.L,, de Valleyfleld et vi-
ce-présidente générale de la Fé-
dération.

SAMEDI, 5 MAI:

9h. — Rapport du Comité des
Résolutions.

11h.30 — Election des membres
du Comité Exécutif.

2h. — Etude des Règlements et
échange de vues sur la manière
de diriger une Association.

Experts: MM. les abbés Hen-
ri Masson, Aumônier de l’Associa-
tion de Thetford-Mines et Ph. La-
berge, Aumônier de l'Association

de Portneuf-Québec, Mlle Emma
Massie, présidente de l'Associa-
tion des Institutrices de Hull.

3h.30 — Réception à l'Ecole
Normale de Valleyfield.

4h.30 — Réunion du Bureau
Fédéral.

Th. — Diner de clôture sous la
présidence d'honneur de Son Ex-
cellence Mgr Langlois, Evêque de
Valleyfield. Honorable Omer Cô-
té, principal orateur, - Allocutions
du Dr O.-E. Caza, Maire de Val-
leyfield, de M. P.-D. Cossette, pré-
sident de la Fédération des Com-
missions scolaires, ete.

Les institutrices manifestent,
comme toujours, beaucoup d'en-
thousiasme, et une soixantaine au
moins des 68 Associations affiliées
à la Fédération seront représen-
tées à ces assises professionnel-
les,

Aux Rylhmes de Paris
Durant la saison d'été, l'émis-

sion Aux rythmes de Paris sera
entendue sur les réseaux Fran-
çais et Trans-Canada de Radio-
Canada. Cette, populaire émis-
sion passe maintenant tous les
vendredis soir, de 9 heures à 9.30.
Maurice Durieux dirige l'or-

chestre dans ses propres arrange-
ments des plus populaires mélo-
dies françaises, en plus d'accom-
pagnerles solistes.

Lucille Dumont et Muriel Mil-
lard, deux brillantes diseuses ca-
nadiennes, se partagent la vedet-
te du programme, en alternant,
par série de quatre émissions cha-
cune.
Une vedette française est invi-

tée à chacun des programmes.
Ainsi, on a pu entendre Lucienne
Delyle, Henri Leca, Jacqueline
François, Rose Mania et plusieurs
autres.

Vendredi prochain, Aux ryth-
mes de Paris, présentera en pri-
meur l’une des plus récentes dé-
couvertes dans le monde de la
chansonnette francaise.

=

C’est
l’inimitable Lady Patachou, dont
les disques sont déjà en grande
demande au Canada.
Lady Patachou représente la

chansonnette française dans ce
qu'elle a de plus gai. Comme l'a
dit un critique: “Dans le genre
force de la nature, entrain tor-
rentiel, pétulance irrésistible, pas
de doute, personne à Paris, ama-
teur ou professionnel, ne peut lui
damer le pion!”

Vendredi soir, Lady Patachou
interprétera quelques-uns de ses
sucès.

Comme à l'habitude, on enten-
dra également un texte original
du poète canadien Alain Grand-

 

 bois, décrivant de façon pittores-  

  

\LS

Les wagons-salons-chambres-buffets du Canadien National
vous offrent tout le confort que vous trouvez dans votre
propre maison. Dans une atmosphère sympathique, vous
pouvez lire, causer, ou vous

magnifique panorama qui, par
sous vos yeux. Le soir, vous
votre propre chambre.

-

=
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giez de

  

Que vous projetiez un voyage d'affaires ou
d'agrément, adressez-vous, pour location et tout
"enseignement, à un agent

CANADIEN:
LE RESEAU QUI DESSER

 

A bord de trains célèbres qui figurent
au LIVRE BLEU des chemins de fer canadiens

AUSSI CONFORTABLES
QUE VOTREPROPRE

Quevous voyagiez dans un wagon-
salon, un wagon-lits, un “salon” ou
une voiture ordinaire, que vous voya-

saison, vous vous plairez à bord d'un
train du Canadien National,

Il vous sera agréable en outre de
séjourner dans un des hôtels du
Canadien National,

Vational, Ecrivez-lui ou téléphonez-lui,
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reposer en contemplant lc
les larges fenêtres, se déroule
dormirez paisiblement dans

jour ou de nuit, en toute

du Canadien

NATIONAL
VT LES DIX PROVINCES

 

que, les plus beaux coins de Pa-
ris et de France.

Marcel Henry est le réalisateur
de cette émission.

Jeunesses Musicales. . .

tauite de la page 3)

musjgale. Il est, par ailleurs, non
seulement adapté à la France, car
il présente des aperçus généraux

sur la vie musicale dans le mon-

de. Il s'intéresse, de plus, au

Théâtre, au Livre, au Film, au

Disque, à la Radio, sans oublier le

Sport. C’est véritablement un

journal de la Jeunesse. «
Le journal des J.M.F. paraît  

chaque quinzaine au cours des 6
mois ‘de la saison, soit d'octobre

à mai. On s'abonne au Service

Général d'Abonnement Benoit
Baril, 4234, rue de la Roche,

Montréal-34, au prix de $1.50 par
année. Un spécimen sera envoyé

sur demande, contre envoi de dix

cents en timbres.

FATIQUE - 9
NERVOSITE : A
CONSTIPATION”! ?
Combattez la constipation et

l'indigestion! FRUIT-A-TIVES a fait

see preuves dans des milliers de cus.

Les FRUIT-A-TIVES sont composés

do fruits et de plantes.

. —F.P.—1 col. x 21 lines

Ne Penh Newspapers, 1951
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L’HeuréEattéraire
  

Chacun son lot!

 

On envie parfois le sort de ceux qui vont aux lumiès
res, portant de grands noms et roulant carrosse. Ce-

endant ils ne sont peut-être qu'apparemment heureux
et satisfaits, désirant plus qu’ils n’ont reçu ou rêvant de
balancer leurs obligations sociales pour vivre en paix.

qux-là ne s’appartiennent quasi pas, allant du thé au

bal,

bilité sincère ou non, étant

ves
monde.
4 Que là

des petits dîners aux réceptions fastueuses, passant
d'un vêtementdansl'autre, d'un sourire à l'autre, l’ama-

une des armes les plus sua-
es petits combats que l'on se livre entre gens dudes p 8

fortune noussourit au-passage et elle nous
audra peut-être de gravir quelquesdegrés de l'échelle

suciale, de fréquenter un milieu que nous jugeons d’au-
tant plus supérieur qu il nous coûte bien cher. Cepen-

dant on est aristocrate bien plus par la tête qu'on a sur

les épaules et par le coeur qui bat en soi que par toutes
es contingences extérieures, Cette sage vérité devrait
servir de baume a tous ceux que consume une soif de

grandeur que les circonstances matérielles ne leur ont

jamais permis d'assouvir . .. ou qui vivent dans l'ombre

meurtris et se crôyant diminués parce qu'ils se souvien-
rent d'avoir été grands!

Mais grands parl’éclat de son train de vie, ne l’est

pas qui veut, et parfois sous des apparences rutilantes

omnole, lourde de menaces, une misèré dorée dont le

éveil inévitable n’a rien de réjouissant.
Les grands de ce monde, ou ceux qui le paraissent,

ent certes pas toujours un sort enviable et combien
‘entre eux, s’ils n'étaient esclaves de leur profession
u de leur orgueil, envisageraient comme un bonheur
ans égal de mener unepetite vie paisible, une vie saine,
aite de travail sans doute, mais vie où il y aurait place

ourle repos.
* (Croyez-vous qu’ils se reposent ceux qui s’agitent
ans cesse aux lumières ?

Grands par l‘éclat de son train de vie ne l’est pas
ui veut . . mais le sont bien souvent les personnes qui
uraient aimé vivre humblement, comme vous et moi …
ant il est vrai que sur-terre on ne choisit pas son lot !
» somme, sur la mappemonde,les princes ne s'amusent
as plus que leurs sujets, car pour, les unsetles autres la
ie comporte bien plus de devoirs qu’elle n'offre d'agré-
ents.

Les grands sont peut-étre plus enviés, mais ils ne
ont pas plus heureux,
 

Cinquièmedimanche
après Pâques

7 Mes bien-aimés, nous dit 'A-
dtre S. Jacques dans 'épitre de
à messe du cinquième Dimanche
près Pâques, mettez en pratique

à parole de Dieu, et ne vous con-

entez pas de l'écouter en vous

eurrant vuus-mêmes.” Nous
urrions tous nous examiner sur

ce point. Depuis combien d'an-
nées la parole de Dieu se fait-elle
ntendre à notre coeur : il nous

suffit de faire nous-mêmes le cal-
Cul à partir de notre enfance, au
moment où l'âge de raison nous a

#Mlfelacé dans la possibilité de juger
vus-mêmes de la valeur de nos

uctes. Combien de sermons
évons-nous entendus, depuis lors,
combien d'exhortations spirituel-
les, combien de conseils précieux
en direction avons-nous reçus !
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Avons-nous mis en pratique cet-

te parole de Dieu qui aurait dû

être notre lumière sur les routes
d’ici-bas ?
Ne confondons-nous pas trop

souvent les qualités de l’orateur

sacré qui nous adresse la parole

avec la grâce de Dieu ? Et qu'un

ministre du Seigneur nous soit

sympathique, nous l’écoutons avec
ravissement; pour peu qu'il nous

soit antipathique, et alors, nous

refusons de l'entendre, de sui-

vre ses directives. Cette façon

d'agir n’est-elle pas outrageante

pour Dieu, comme s'Il avait à

nous demander conseil sur le
choix de Ses ministres. Le véri-
table chrétien qui a de l'esprit de foi sait que Dieu se cache toujours
dans Ses instruments. Dieu n'est
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Cinquième dimanche après Pâ-
ques (29 avril). — C'est aujour-
d'hui, dans l'Evangile, que le Sei-
gneur nous demande de prier le
Père en son nom. “Croyez-moi,
dit Jésus, je vous en donne ma
parole, tout ce que vous deman-
derez à mon Père, Il vous l'accor-
dera à cause de moi. Jusqu'à pré-
sent, vous n'avez rien demandé en
vous recommandant de moi, de-
mandez et vous recevrez, et ainsi
vous serez tous remplis de joie”.
Prier au nom de Jésus, c'est prier
 

pas obligé d'attacher Sa grace

aux qualités de tel ou tel orateur
sacré. Le cas du saint Curé d’Ars
doit demeurer une terrible leçon !
Ce saint prêtre à qui on ne prêtait

pas d'abord de grands dons natu-
rels, a pourtant soulevé un re-
mous incomparable sous pon
passage, et c’est tout de même lui
que l'Eglise a choisi comme Pa-

tron de tous les Curés. Un La-
cordaire, alors dans toute sa gloi-
re, n'a pas rougi d'aller s'asseoir
dans l'humble église d’Ars, pour

être un auditeur comme les au-

tres... C’est que le Curé d'Ars
était un grand saint, et que Dieu
s'est plu à entourer son incompa-
rable apostolat de merveilles

inouies.
La parole de Dieu, il faut I'é-

couter dans la sincérité de notre
coeur, ne recherchant pas avant

tout ce qui nous plait, mais bien

la volonté de Dieu. Il nous faut

de plus vouloir mettre en prati-
que cettie parole de Dieu, avec

esprit de foi. Cela demande
beaucoup d'esprit de foi de rece-
voir avec joie et gratitude les con-

seils d’un directeur de conscience,

surtout quand ceux-ci tranchent

dans nos mauvaises habitudes.
Sans esprit de foi, aucune mon-

tée n’est possible sur le plan sur-
naturel. Mais l'esprit de foi
nous amène peu à peu à ne juger

de tout que sous l’angle surnatu-

rel, et arrivée à cette hauteur de

jugement, l'âme ne se trouble plus
inutilement des revers, des souf-

frances, des incompréhensions,

des calomnies mêmes.

Trop de catholiques oublient
hélas! que Dieu ne parle pas

dans le bruit, mais dans le silen-

ce. Ils s'étonnent de ne pas re-
. Jcevoir plus souvent d'inspirations

du ciel, comme si celles-ci pou-

vaient se laisser entendre dans le

brouhaha des foules, des plaisirs.
Il faut être logique: l'esprit de

Dieu n’est pas l'esprit du monde,

et le monde qui recherche avant
tout la satisfaction des instincts,

la jouissance sous toutes ses for-

mes, ne peut espérer que Dieu

soit obligé de se manifester à tra-

vers ces inconséquences d'une li-

berté humaine mal comprise. Il

faut donc d'abord se mettre en

état de réceptivité pour bien re-

cevoir la parole de Dieu, et du

coup, il faut brises avec tous les

obstacles terrestres qui sont un

empêchement à notre ascension

spirituelle.

Le grand mal de notre siècle, il

est surtout là dans cette crainte

-l'excessive de trop de catholiques

que la vie intérieure doit néces-

suirement être une vie d'ennui,

sans joie. Bien au contraire, les

grandes âmes, celles qui réali-

sent beaucoup, n'ont pas peurdu

silence, du seul à seul avec Dieu,

de ces contacts fréquents avec

Dieu en soi. C'est alors que Dieu

peut parler librement et qu’on est

vraiment dans l’état de réceptivi-

té favorable. Demandons à Jé-

sus, Marie, Joseph, ces grands si-

lencieux, de nous apprendre Ja

valeur du silence, de la médita-

tion, de l'esprit d'oraison. Et a-

lors, nous pourrons plus facile-

ment mettre en pratique les en-

seignements de l'Eglise. Une tel-

le génération d’âmes de silence,

d'oraison, changerait rapidement

la face du monde. Centre Marial Canadien
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Courrier de Vie Liturgique.

 

selon les intentions du Christ, en
s'appuyant sur les mérites du
Christ. Or une telle prière est
la prière liturgique. La prière
liturgique se fait au nom de l'E-
glise et du Christ, et ainsi a plus

d’efficacité que la prière privée.
Dansla prière privée, c’est un in-
dividu qui prie; dans la prière
publique,c’est l'Eglise, La prière
privée n’a de valeur qu’en autant
que l'individu en a lui-même de-
vant Dieu. La prière publique a
toujours une grande valeur, car
l'Eglise est l'Epouse du Christ,
elle est son Corps mystique.
“Quand l'Eglise prie, dit Dom

Pius Parsch, c’est le Christ qui
prie; sa prière est donc, au sens
le plus élevé, la prière au nom de
Jésus”. :
Les deux priéres liturgiques par

excellence sont le Bréviajre (les
Vépres en sont une partie) et la
Messe, dont les oraisons se termi-
nent ainsi: “Par Notre-Seigneur
Jésus-Christ”, ce qui veut dire
que le Sauveur est le Médiateur
de cette prière.

Cherslecteurs, nous ne saurjons
trop vous encourager à cultiver
avec ardeur la prière liturgique,
source inépuisable de grâce.

Rogations (30 avril, 1 et 2 mai)

Le 25 avril et les trois jours qui
précèdent l'Ascension ’ sont des

jours de Rogations (rogare:
prier), c’est-à-dire, de prières ex-
traordinaires, qui consistent, en

plus d’une Messe spéciale, en une
procession, et dans laquelle on

chante les Litanies des Saints. Le

cérémonial est à peu près le mê-
me pour les deuxfêtes; l’origine
toutefois est différente. La pro-
cession du 25 avril est appelée:

   

CHANGEMENTS
AUX HORAIRES

DES TRAINS

En vigueur
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29 avril 1951
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l'honneur du dieu Robigus qu'on
invoquait pour préserver les
moissons de la rouille (rouill :
robigo). Les Litanies Mineures
des trois jours précédant l'Ascen-
Sion sont d'origine française, dans
le diocèse de Vienne. Vienne est
au Nord-Ouest du Mont de l'O-
biou : ce qui nous rappelle la tra-
Eédic des Pèlerins Canadiens du
13 novembre 1950. Les Litanies
Mineures furent instituées par
l'Evêque Saint Mamert en 470. En
effet la contrée était affligée de
diverses calamités; des tremble-
ments de terre avaient détruit les
Maisons; les bêtes féroces, les
loups, les ours pénétraient à l’in-
térieur des villes, et en 469, pen-
dant que l'Evêque célébrait la

vigile pascale, la foudre mit le
feu au palais royal de Vienne.
L'Evêque ordonna donc avant
l’Ascension un jeûne de trois
jours et les fléaux cessèrent.
De nos jours le jeûne n’est pas

obligatoire. Cependant l'esprit

de pénitence est retenu par la
couleur violette des vêtements.

Aujourd’hui nous célébrons les
Rogations pour obtenir de Dieu
ses bénédictions sur les biens de
la terre. On comprend cela dans
les campagnes. Mais les ouvriers
des villes réalisent-ils que ces
prières publiques sont destinées
à obtenir de Dieu les biens maté-
riels nécessaires à leur subsistan-
ce?

Fête de l’Ascension (3 mai) —
C'est aujourd'dui l'anniversaire
qui marque la fin de la vie terres-

tre de Jésus. Pendant les qua-

ranle jours qui suivirent sa Ré-
surrection, le Sauveur posa les
     ARBRES FRUITIERS

Assortiment complet de variétés de
Pommiers No 1 d'été, d'automne et
d'hiver, aussi Gadellers (rouges, noire et
blancs), Grosellllers, Vignes À raisin,
Blewetscultivés (myrtilles), Frambolisiers
et Fraisiers.

Liste de Pris sur demande

“Litanie Majeure”, celles desj2s Téléphore *LAncaster 4191
trois jours précédant l'Ascension

s'appellent : “Litanies Mineures”.
La Litanie Majeure du 25 avril

était.d'origine romaine, et avait
remplacé une fête païenne en
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MadeleineCaron parle de:

Couper. sonpurgatoire en deux!
1 la cuisine et tout ce qui s'y rattache est un purgatoire pour vous,

ce serait une bonne chose d'essayer de
a couper en deux, Ça se fait, vous savez,
D'autres l’ont fait avant vous.

C'est entendu que vous avez déjà plu-
sieurs appareils ménagers fonctionnant à

ité et que vous savez vous en
servir aussi souvent que possible, leur

fe service dont ils sont
capables. Puisque votre four électrique a
un contrôle automatique, vous préparez
de ces repas qui cuisent tous ensemble
dans le four ‘sans qu’on ait à s’en occuper,

l’électrici

faire donner tout

et ainsi de suite.

Maintenantil faudrait mettre la cuisine
sur des roulettes, vous diront les expertes,

Mais oui! Une table roulante pour voi-
et faire
table à

turer le plus possible par voyage
le moins de voyages possible. tf
deux ou trois étages, on la trouve partout
et n'importe quel ouvrier vous posera des
roulettes si les chariots qu’un trouve dans

 

le commerce sont trop chers pour vos .

moyens. Ce serait une bonne idée de mettre des roulettes aussià la table

de la cuisine pendant qu’on y est. JI faudra couper les pattes
pas, pour qu'elles restent à leur hauteur normale, An'est-ce

un peu,
partir de

ce moment c'est la table qui viendra chercher ce que vous voulez y
t urrez la placer près

me aille Pot rouler d'une fenêtre pour plus de lumière et depour travailler, et la rouler près
gaîté à l'heure
mode d'avoir

des repas. Si vous cousez
la grande table tout près de la machine.

des armoires quand c’est commode

cuisine, ce serait com-
Pourquoi y

dans

pensersi tard ? Mais choisissez vos roues avec soin,elles doivent pivoter
aisémentet rouler sans effort de votre part.

Avez-vous une chaise confortable où vous asseoir pour travailler ?
Mettez-la aussi sur des roulettes au lieu de la traîner à force debras ou

de vous en passer. Ce sera un plaisir de la voir vous suivre si facilement!
Il faudrait être aussi grande assise
venir à la même hauteur. C’est là, la mesure,

n'est-ce pas, et aussi un marchepied ? C’est

grâce votre chaise n'est plus un escabeau

ue debout: vos coudes devraient
Vous avez un dossier

lus confortable! Mais de
u moment qu'elle a des

roulettes. Grimpez dessus et vous vous retrouverez à l'hôpital!

Disposez les ustensiles près du poêle électrique, du réfrigérateur ou
de I'évier selon qu'ils servent d'abord aupoêle, l’évier ou dans le coin
de préparation qu'on associe avecle réfrigérateur. Ainsi on lave la vais-
selle, on pèle les légumes à l’évier. On fait les gâteaux et les tartes près

du réfrigérateur: mettez là, tout près, le malaxeur électrique.

Puisque la cuisson se fait au poêleélectrique mettez à proximité non
seulement les couvercles des marmites, mais aussi les grandes four-

chettes et les spatules qui serviront durant la cuisson, et les légumes en
conserve qu’on fera réchauffer. C’est révolutionnaire n’est-ce pas ?

‘Tâchez aussi que tout soit à portée de votre main. Ni trop haut —

surtout si c’est lourd — ni sibas qu'il faut faire de l'acrobatie pour y
arriver. Réorganisez votre cuisine et vous économiserez du temps —et
Je temps que vous y resterez vous semblera plus agréable au lieu d’être
un purgatoire.

(Tous DROITS RESERVES)
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Avec un chauffe-eau électrique automatique,

c'est L'EAU CHAUDE qui vous attend.

Attendre, c'est perdre du temps. Avec
un chauffe-eau électrique automati-
que, l’eau chaude est toujours là qui
vous attend, pour le lavage,le bainet
les autres besoins courants du foyer.

L'été, vous avez sans doute plus
de vêtements à laver, les bnitus sont
plus fréquents pour toute la famille,
et il y a aussi plus de nettoyage en

général. ‘lout vous sera tellement
plus facile si vous avez de l’eau
chaude en abondance.

Voyezles chauffe-eau modernes et
perfoctionnés offerts en vente chez
votre marchand d'appareils électri-
ques. Vous y trouverez la capacité
ct le modèle qui conviennent exac-
tement à votre foyer.
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fondements de son Eglise à la-
quelle Il allait bientôt envoyer le

Saint-Esprit. C'est aujourd'hui
l'anniversaire de la prise de pos-

session du trône royal que Je Sau-
veur s'est acquis par sa Passion et
et sa mort. Le Christ monte glo-
rieux dans le ciel où Il nous at-

tend. L'Ascension est un des mys-
tères essentiels à notre salut. Le

St Sacrifice de la Messe est offert
chaque jour à Dieu le Père en mé-
moire de la Passion, de la Résur-

rection et de la glorieuse Ascen-

gion de Notre-Seigneur dans les
cieux.

Vivons donc d'enthousiasme;

banissons le pessimisme. Car la
pensée du ciel donne un sens réel

à notre vle, ct cela, d'après le
cantique que nous aimons à chan-
ter:

Le ciel en est le prix!
Dans l'éternel empire

Qu'il sera doux de dire :
Mes maux sont tous guéris!

Le ciel en est le prix !

En une si grande fête, respec-

terons-nous le précepte de l'E-
glise de nous äbstenir d'oeuvres
serviles et d'assister au Saint Sa-

crifice de la Messe ?

Jeunesses Musicales
de France

UN JOURNAL BIEN VIVANT

Le Journal des Jeunesses Musi-

cales de France est vraiment un
périodique trop ignoré au Canada,
en raison de son intérêt pour tous

les amateurs de belle musique, et
de sa tenue variée, alerte, conqué-
rante. Aussi, alors que les Jeu-

nesses Musicales du Canada font

déjà un travail remarquable et
que les Amis de l'Art poursuivent

avec succès leur oeuvre si appré-
ciable d'éducation populaire, est-

il à propos de faire connaître da-

vantage cette publication méri-

tante.

Les personnes maigres‘
engraissent de 5, 10, 15 liv.

Recouvrez entrain, énergie, vigueur
trantormetion!

’ araiose:
; plus,leschaîrs s'affer-

rondit; plus de cou émacié;
ct air de squelette

a t. Des milliers de
jeunes filles, hommes ot
eines qui ne poursient en-
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JME. Ces lettres désignent
les Jeunesses Musicales de Fran-
te, association fondée en 1940 ct

qui, depuis lors, exerce une ac-

tion des plus fécondes. Les Jeu-
nesses Musicales sont subvention-

nées par lu Direction des Arts et

des Lettres, par les Conseils Gé-
néraux et par les Municipalités.
Leur Président-Fondateur est M,
René Nicoly et leur Président

d'Honneur M: Claude Delvin-
court, Directeur du Conservatoi-

ru National de Musique de Paris.
Leurs activités s'appuient sur un

Conseil de Direction composé d'é-
minentes personnalités du mon-

de musical. Le Journal est l'or-
gane de cette association culturel-

le dont le but est d'enrichir la

culture générale des jeunes en
leur faisant mieux connaître ct
aimer la musique. Il va de soi
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verait également profit à un tel
commerce.

Importance de lu Musique La
musique ne doit pas être l'apana-
ge exclusif d'une élite intellec-
tuelle, mais elle doit pénétrer
profondément toute la vie d'une
société. Il faut initier Lous les
jeuncs à la vraie musique, non
pas seulement pour les joles

qu’elle donne, mais parce qu'elle
possède une valeur sociale; elle
doit avoir une place de choix dans

nos loisirs.
Une publication Lien adaptée.

le Journal des Jeunesses Musl-
cales cherche d'abord à révéler
la bonne musique à l’innombrable
masse des indifférents, en accord
avec le but principal de l’Asso-

ciation dont il est l'organe. Il est

un puissant instrument de propa-
gande en faveur de la culture que la jeunesse canadienne trou- (suite à la pago 2)
 

A VENDRE: Glacière d'acier. Ma-

chine à coudre “Singer”. Divan tout
neuf, n'ayant servi que quelques

mois, S’adresser à; Mme W. MI-
CHEL, 6-A, rue St-Dominigue, Vie.

toriaville.
 

l'OUSSINS BRAY: P’oulettes, en

crolsrances où fgées d'un jour pro-
venant du Couvoir Bray à prix ré-
duits du printemps. Le meilleur

placement pour les futurs marchés.

Is ont aussi des poussins de ra-

ces mélangées, âgés d'un jour et

en croissances. Communiquez avec
nous pour plus d'informations. À-

gents: Médéric Breton, Plessinvile

le, Josaphat Robidoux, Kingsey

Falls,
 

A VENDRE : Maison dr sept piè-

ces, située Ave Gaudet, au Parc

Legendre. S'adresxer a CALIX-
TE COTE, 25 rue Académie, Vie.

toriaville.

Nov. 30—jno
 

A LOUER: l’our Monsieur, Dames
ou Demoigelles, belle suite, com-

prenant chambre, boudoir, chambre

de toilette — ou chambre seule-
ment. Le tout bien meublé, bien é-

clairé et chauffé. S'adresser d'a-

bord par téléphone 2515.

Petites Annonces
;

 

PIANO A VENDRE: Marque Gé-
rard Heintzman, En acajou. Très

honnes conditions. Prix raisonna-

ble. S'udresser au No 6J, rue No.
tre-Mame, est, Victoriaville, entre

six ct wept heures du solr,
10, 4 4 [8

 

VENDEUR d'expérience demandé
pour ville de Nicolet, pour vendre

à domicile 225 produits connus, ga-
rantis, y compris thé, café, Terri-

toire cultivé. $15.00 pour débuter.

Trente jours d'essais SANS RIN-

QUE. JITO, 5130 8t-Hubert, Mont-

réal, 19 avril
 

A LOUER: Un local, pour bureau

ou autre établissement de commer-
ce. S'adresser à 219 Notre-Dame-

ouest, Victoriaville, Tél.: 2816.
19 oct. j.n.0.
 

A VENDRE: Auvent à vendre. S'a-

dresser au MAGASIN REGENT
149 Notre-Dame-Est, Victoriaville.

12 avril
 

HOMME DEMANDE: Homme de
25 à 35 ans, comme collecteur et

solliciteur. Salaire et commission.

Références exigées. S’adresser à:

C.P. 208, Victoriaville.
 

MENAGE A VENDRE: Ménage à

vendre, à très bon marché, Six

. imois de services seulement. S’a-

- [dresser à 25A, rue Onil, Victoria-

ville,
 

HOMME DEMANDE: Vous pou-
vez facilement réaliser $50. à $60.

par semaine en vendant à domici-
le 225 produits connus, garantis,

thé, café. Bons territoires vacants.

215. de capital requis seulement. més-toniques Ostrez pour
recouvrer ot poids,Te Soares.   

A VENDRE: Glacière en acier é-

maillée blanc. Prix d'aubaine. S'a-
dresser à 107, rue Octave, tél: 3332

Victoriaville,
 

A VENDRE: Ameublements de

salle à manger, de cuisine, de “stu-

dio”, de chambre avec lits jumeaux

de chambre avec lit double, poèle,
glacière électrique, chaise berçante

coutellerie, ete. S'adresser a: 39-A

rue Perreault, tél.: 3283, ou a 1-A ;AUCUN RISQUE. JITO, 5130 St.

| Hubert, Montréal,
rue Désiré, tél.: 3446, Victoriaville,

5 avril, 4 fs
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La courtoisie en affaires
Etre courtois en affaires, quelle charmante vertu à

cultiver et quel atout pourréussir!
Nousdisons que la courtoisie en affaires est une ver-

tu, parce que pour arriver à posséder cette qualité, il
faut mettre en action une volonté très ferme, un grand
empire sur soi-même.

Quand tout marche à souhait, c’est facile d’être ai-
mable, poli. Mais quandle vent tourne, quandles con-
trariétés arrivent, c’est alors qu'il faut se surveiller.
C'est alors qu’il faut mettre en pratique l’éternelle loi
de la charité : “faire aux autres ce qu’on voudrait qu’il
nous fut fait”.

 

Pourquoi prendrefeu enfacedela moindre difficul-
té à régler ? Pourquoi se laisser le sang monter à lu te-
té et, d’un mot brutal, essayer de broyer sur adversai-

+ ?
le;

Les hauts-cris, les injures, ont-ils jamais amené de
très heureux résultats ? Des lettres grossières, malveil-
lantes ou mensongères ont-elles déjà porté chance à
leurs auteurs ?

88,200 échantillons.
Grâce à lu générosité des quel-

ques 95 exposants de l’Expo-51,

organisée par la Chambre de Com-
merce des Jeunes de Montréal, tous

les visiteurs qui se rendront au Ma-
nège Militaire de la rue Craig, du
24 au 29 avril prochains, recevront

une variété d’échantillons les plus

divers. Ces souvenirs miniatures
comprennent des petits pains ou

gâteaux cuits sur place, des crayons

colorés, de minuscules bouteilles

de lotion, des porte-clefs, des en-

veloppes-surprises, et une quantité
d'objets nouveaux fabriqués spé-

cialement pour lu circonstance.

Eu plus de cette distribution

gratuite, il y uuru de multiples dé-

tuonstrations d'art culinuire et de

couse pour intéresser l'élement

fémitun, chaque juur. Des équipe-

inents neufs de cuisine seront ins-

tullés sur pluece et un dispositif
permettru à lous les spectateurs

sd'ussister, à quelque place qu'ils

 

 
Inoient, à cet élaluge doe secrets de

ménagère experte, Pour assurer

leur liberté, une gurderie pour en-

Non, toutes ces fausses manoeuvres n'’aboutissent
d'ordinaire qu’à se créer des ennemis, à baisser le niveau
de la confiance,de l’estime qui doit exister entre gens en
affaires.

Il y a toujours moyende s'exprimer d’une manière
polie, de régler toutes choses avec affabilité et sans ai-
greur.

Les paroles acerbes, comme les flèches empoison-
nées, vont ouvrir des blessures dans les coeurs. Il suf-
fit d’une parole, d’un momentpour causer un grand mal
et Dieu sait si des années saurontcicatriser cette plaie.

La courtoisie en affaires est un atout puissant pour
réussir.

En effet, l'aménité, la patience, la pondération, si
elles ne finissent pas toujours par convaincre, laisseront
infailliblement une bonne impression. L'avenir est si
problématique, qu'il convient de ne rien négliger pour
laisser ouvertestoutesles portes par où pourrait, un jour
ou l’autre, entrer le succès.

Couvrez 100 milles
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Convertible $

LA PLUS SPACIEUSE PETITE
VOITURE SUR LA ROUTE EN 1951
Spacieuse .. . sans contredit! De
l'espace pour 5 passagers .. .
et tellement économique . . . plus
de 40 milles au gallon ! Conduisez
la nouvelle MORRIS MINOR1951
etrendez-vous compte deson con-
fort luxueux—sièges recouverts
de vrai cuir, cendriers avant et
arrière, lumière de plafond et
bien d'autres traits coractéris-
tiques des plus grandes voitures,
Une mono-construction tout-acier

Les propriétaires des voitures

MORRIS confirment le rende-

ment de 40 à 50 milles au
gallon d'essance,

VULIII
FACILE

> ou

l'a
La MORRIS se siationne faci-

lement “téte la première‘

dans le plus petit espace,

épargne du temps ef ménage

vos nerfs. assure un durabilité de plusieurs
années dans des conditions méme

BAS PRIX défavorables. Voyez les nou-
velles MORRIS MINOR et OX-
FORD 1951 aujourd’hui-méme,
Choix varié de couleurs dans les
modèles de sédans à 4 portes et
à 2 portes et décapotables.
Service régulier d'entretien et de
pièces de rechange d'un océan

à l’autre.
En montre chez votre dépositaire local

 

Economique à l'achat, pour

l'entretien et pour l'essence
+0 + 6conomise 25¢ av gallon!

Taxes locales excluses,

Prix sujets à changer.

 

  
  

-TOLEDO MOTORS LIMITED
LE r'ué,Ste-Cotherine, Montréal, P.Q. — WEllington 848)
eluCBCLTE UTATTR VPRO

 

      

GARAGE MAURICE LEDUC

89, rue Panet, Nicolet, Tél. 116

fants sera ouverte sur les lieux, el

les dumes pourront jouir pleine-
ment de ce spectacle inédit. Des
parades de modes seront offertes

dans la soirée par la Maison Du-

puis Frères qui nous présentera

plusieurs créations printunières et
estivales, Un programme très éla-

boré a été conçu pour satisfaire

tous les goûts du grand public. Dé-

Jà les quartiers-généraux de l'Ex-
po-51, à 415 est, rue Ste-Catheri-

ne, fourmillent d'activité et s’ap-

pliquent à répondre à toutes les de-

mandes de location qui leur sont

adressées, quoique le choix dimi-

nue de semaine en semaine. L'Ex-
po-51 promet d’être une révélation

dans le monde commercial et indus-
triel.

Messieurs Paul Renaud, organi-

sateur-général, et Guy Rastoul, son

adjoint, recommandant fortement

à tous ceux qui projettent de par-

ticiper à titre de commanditaires à
l'Expo-51 de se hâter de faire leur
réservation dans le plus bref dé-
ai possible. Pour tout renseigne-
ment, veuillez communiquer avec
le local de l'Expo-5t, Ma. 8673.

Unique femme...
{suite de la lére page)

blissement d'un sanctuaire pour
permettre la survie et même l’ac-
croissement de la race des castors,
même si la compagnie de la Baie

d'Hudson et le gouvernement fé-
déral ne l’étaient pas.

M. Watt tomba malade, mais su
femme vint à Québec et sa voix
fut persuasive, Le sanctuatre fut
établi dans une région de trap-
peurs de la province de Québec.
Menacés de disparaître il y u

quelques années, les castors se
chiffrent aujourd'hui aux environs
de 15,000 et les trappeurs peuvent
en abattre un certain nombre. Les
castors continuent de se multiplier,
ce qui augmente d'autant la prise
allouée chaque année aux Indiens.
Après la mort de son mari, Mme

Watt continua de travailler au-
bien-être des Indiens. Ces derniers
sont aujourd’hui très flers de la dis-
tinction qui vient de lui être ac-
cordée par l'hon. Camille Pouliot,
ministre provincial de la chasse et
des pêcheries,

p 0 . 0g .

rochaine inifiation . . .
{suite de la lére puge)

ché de Nicolet; 3h. p.m., ième de-
gré, donné par M. Paul Courteau,
député de district, de Joliette: 7h.
p.m, réception aux nouveaux mem-
hres,

Le Grand Chevalier P. A. Tra-
han, du Conseil 1326 de Nicolet,
demande à tous les Chevaliers de
ve Conseil de collaborer pour le
plein succès de cette fête colom-
bienne. Chaque chevalier est invité
à présenter un candidat. Le Grand
Chevalier compte sur au moins 60
candidats. Je dernier ballottage
aura lieu en lu salle des Chevaliers
de Nicolet, vendredi le 27 avril
courant. Si le nombde de 60 candi-
dats n’est pas atteint, l'initiation
sera retardée,

M. Bruno Gervais secrétaire fl-
nancier de ce Conseil sera à son
bureau dansl'édifice des Chevaliers
de Colomb de Nicolet, rue Fortier,
tous les soirs et se fera un plai-
sir de recevoir les applications des
nouveaux candidats comme les con-
tributions des Chevaliers actuels
qui voudront se mettre en règle
pour assister à l'initiation du §
mai prochain,

40 pays représentés … .
(suite de la 1ère page)

de leurs membres. De toutes les
parties du monde, nous recevons
des réponses affirmatives, La Grè-
ce, la Belgique, l’Autriche, le Por-
tugal, le Brésil, les Indes, bref,
nous pouvons compter sur des délé-
gations de près de 40 pays diffé-
rents.

C'est dire que le mouvement des
Jeunes Chambres est répandu à
travers le monde entier et que son
prestige n’est plus à faire. Nom-
bre de délégués profiteront de leur
séjour au Canada pour établir de
solides relations commerciales a-
vec plusieurs compagnies canadien-

  

 
 

nes et il y a lieu de croire que

LE NICOLETAIN, Nicolet, vendredi, 27 avril 1951

beaucoup de nos compatriotes Lé-

néficieront de ces avantages. L’or-

gunisation de ce congrès interna-
tional a été confié à Me Raymond
Daoust, 2e vice-président de lu

Chambre de Commerce des Jeunes

du distriet de Montréal, qui ne né-
gligera rien pour faire connaître

davantage le Canada Français et la

métropale du pays aux visiteurs

attendus en mai prochain. Maurice

Côté, secrétaire général du comité
d'organisation, nous informe qu’ur.

travail de géant doit être abattu

ment d'importance et il fait appe°

à tous les collaborateurs de a Jeu

ne Chambre qui voudraient y par

ticiper de s'inscrire sans délai et

communiquant avee lui à Ma, 8070

Montréal, métropole du Canad

deuxieme ville franguj.e di
monde, se doit d'accueillir ehuude

ment les quelque EUU délégués qu

y séjournerant du 27 inaï nu les
juin prochain,

Nicolet se prépare à la

{suite de lu lère page)

el

rurale est chargé d'organiser I:

veillée paroissiale qui terminer:
cette Semaine, le 3 mai prochain.

Les organisateurs de cette Se

maine de Fierté rurale font un vi
brant appel à toute la populatioi
nicolétaine pour le succès comple
du programme projeté, Chaque fa

mille particulièrement des parois
ses St-Jean-Baptiste de Nicolet: ¢
de Nicolet-Sud est invitée à colla
borer au programme.

Clôture de l'année …,

(suite de la lére page)

 

lence sont: MM. Georges Paren-
teuu, 95.1, Jean-Claude Déry, 94.1
J. Gilles Rodier, 93.6; veux de
première année sont: MM. Mar-
cel Julien, 92.0, H. Claude Rodier
89.1, J. Denis Lambert, 87.1.
En commençant son allocution.

M. l'abbé L.-P. Roy, directeur de
l'Ecole d'Agriculture de Nicolet
se réjouit de la présence de Son
Exc. Mgr Albertus Martin, évé-
que de Nicolet, à la clôture de
l'année scolaire de l'Ecole d'Agri-
culture de Nicolet. La présence
de l'évêque est un véritable en-
couragement à la cause de l'agri-
culture. Il connaît toute l'affec-
tion que porte l'évêque de Nicolet
à la classe agricole. Il félicit:
Son Excellence de l'élévation à la
prélature de l'ex-supérieur du
Séminaire de Nicolet, Mgr R.
Charland et de la nomination des
chanoines Geo. Dubuc, supérieur

CE ; coo)
pour réussir pleinement cet événe-,

ictuel du Séminaire et de M.l'ab-
)é Henri Bernier, premier direc-
eur de I'Ecole d’Agriculture de
Nicolet. Il rappelle l'oeuvre im-

nense accomplie par l'Ecole d'A-

triculture de Nicolet depuis sa
‘ondation soulignant que ces
1ombreuses réalisations étaient

lues à la coopération du Séminai-

-e, de Son Exc. Mgr l'évêque de
Nicolet et de MM. les agronomes.

professeurs de cette école à sa-
voir, MM. les abbés Isidore Lau-

zières, Oscar Lupien, J.-Marie

Martel ainsi que M. l'agronome
Gérard Rivard. Il félicite les pa-
rents qui font des sacrifices pour
l'éducation ugricole de leurs en-

funts. L'etfort des professeurs de
l’Ecole d'Agriculture de Nicolet

est d'inculquer à leurs élèves l’a-
aout de Dieu ¢t du prochain et

sarticulièrerent de la terre. Rien

Vest néglige pour former ces jeu-
wes gens à l’unour du sol, à leur

tonner une éducation qui feru

l'eux des cullivateurs qui devien-
tront sûrement des agriculteurs

wWupressils. ls reçoivent une

oration technique el sociale,

es professeurs de cette école

l'Agriculture remettent à leurs

sarents des enfants prêts à deve-
tir de bons ceultivateurs.

S'adressant ensuite aux finis-

sants, l’abbé Roy leur donna de
Wécieux conseils et leur souhaita
l'être dans la vie “quelqu'un et

wn quelque chose.” Il se réjouit
de la présence de M. Bruno Hou-

le représentant du. ministère de
l'Agriculture qui est un Nicolé-
tain.

S'approchant du micro, M. Bru-

no Houle, représentant officiel du

ministère de l'Agriculture de la

province de Québec présente les
hommages du Gouvernement à
Son Exc. Mgr Albertus Martin,

évêque de Nicolet. Connaissant

l'amour que porte Son Excellence

à la cause de l’agriculture, il s’est

-éjoui de la nomination de Son
Exe. Mgr Martin comme évêque
de Nicolet, il y a quelques mois.
[| est assuré que la cause de l'a-

griculture dans le diocèse de Ni-
volet aura toute l'affection de Son
Excellence.

Il offre ses plus grandes félici-

tations à l'Ecole Moyenne d'A-

griculture de Nicolet qui a fait

honneurà la cause de l'agricultu-
re depuis sa fondation. Elle

compte commel’une des plus im-

portanies de la province. Le cré-
dit de la renommée de l'Ecole
d'Agriculture de Nicolet revient

au dévouement des professeurs de

vette école. Il rappelle aux finis-

sants l'accomplissement de leurs devoirs dans le monde. I leur

| met en évidence les mérites des fl”

 

 

  

A VICTORIAVILLE 1...
DIMANCHE, 13 MAI

Deux représentations seulement !
BILLETS RESERVES:
En soirée, $1,50, 2.00, 2.50
Matinée, $1.35, 1.75, 2.00

AU THÉÂT re L

    

avec Audrey Alexander, George Alexander,
J.-R. Tremblay, Mme J.-R. Tremblay,

 

  
 

Le Directeur général de Radio-

Canada, M. Augustin Frigon, a

rendu public, ces jours dernièrs,
les plans du projet de télévision

sur le Mont-Royalque Radio-Ca-

nada soumet aux autorités muni-
cipales, Les architectes de Ra-
dio-Canada sc sont efforcés d'har-
moniser l'immeuble de l'émetteur
ainsi que la tour aux beautés na-
turelles de la montagne. L'espa-
ce total dont Radio-Canada a be-
soin mesure 100 x 150 pieds, L’im-
meuble proprement dit, genre
chalet, consistera uniquement en
un sous-sol et un rez-de-chaus-
sée pour loger les nouveaux é-
metteurs de TV et ceux de FM
qui se trouvent sur l’Edifice Kee-
fer depuis plusieurs années.
La tour, qui mesurera moins de

300 pieds, aura une base de 40 x
40 pieds. Au sommet, l'antenne

du premier poste de TV. Ensuite,

les deux antennes de FM. Puis
un espace réservé à l’expansion.

Les studios de TV sont actuel-

lement en construction derrière
l'Edifice Radio-Canada dont l’ou-

verture officielle a été fixée au
vendredi soir 18 mai.

C’est à la suite d’études minu-
tieuses qui ont duré près d'un an

que les ingénieurs de Radio-Ca- Nada ont suggéré cet emplace-

 

Les plans de la four de télévision du biont-Royal

‘

ment sur le Mont-Royal comme
étant le seul endroit susceptible

de garantir à la population mé-
tropolitaine un service de TV su-
périeur qu'elle ne saurait avoir

autrement. Les autorités de l’a-
viation civile ont limité la hau-
teur de la tour en vue de protéser
les voies aériennes.
L'emplacement choisi se trou-

ve sur un plateau situé derrière
le chalet du Mont-Royal. Le pre-
mier émetteur de TV que Radio-
Canadadoit utiliser est en entre-
pôt à Montréal, attendant que
l'immeuble soit construit.
Les premières démarches de

Radio-Canada pour obtenir les
autorisations nécessaires remon-
tent à 1944. Ce n'est que ces

jours derniers que le gouverne-
ment provincial a finalement au-
torisé la ville de Montréal a pla-

cer un terrain a la disposition de

Radio-Canada. Il reste encore à
obtenir le permis de construction
de la Cité.

Les autorités de Radio-Canada
calculent qu’à moins d'imprévu,

tel la rareté des matériaux, les
premières émissions expérimen-

tales de TV devraient être diffu-

sées environ un an après qu’on
aura donné le premier coup de
pelle. 

 

 

rappelle toutes les obligations

qu'ils doivent remplir pour être
à la hauteur de leur rang. Il fé-

licite les élèves pour leur beau

succès. Il faut aider la jeunesse.
Il faut être avec elle. Il est con-

vaineu de leur bonne disposition.

La jeunesse la plus heureuse est

la jeunesse agricole. La terre est
un établissement stable. Il féli-

cite les parents qui s'imposent des
sacrifices pour faire instruire

leurs enfants dans cette école, Il

les assure que leurs sacrifices ne
sont pas nuls. Il souhaite à tous

les finissants tous les succès pos-

sibles dans la carrière agricole.

Ils sont appelés à devenir les édi-
les de leur paroisse. Il leur de-
mande d’être toujours fidèles à la

terre. Soyez prospères et heu-

l'eux, dit-il en terminant.

Invité à tirer les conclusions de

cetle soirée, Son Exc. Mgr.Alber-
tus Martin, évéque de Nicolet, dit

SE
 

 
 

CHEZ MONTCALM
L'endroit par excellence

pour un bon

BAR-B-Q
AUSSI AUTRES REPAS

COMPLETS,

Montcalm LEMIRE,prop.
3, rue Panet 
NICOLET   
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Tél. 205

Pharmacie Côté
A Côté, L. Ph.

Spécialité :

36, rue Notre-Dame

Prescriptions

NICOLET 
 

 

 

  

 

Tél. 201

J.-N. Courchesne
confection pour   
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PIÈCE EN TROIS ACTES DE GRATIEN GÉSINAS

{»

jouée en français M.
To

Jacques Auger, |
Paul Berval, Blanche |

Gauthier, Huguette Oligny et Denise Pelletier.
. {

IINIINININIIININNIMINININY;

Les commandes I.
i POSTALES

seront acceptées.

: à: “TI-COQ”,
THEATRE LAURIER

Victoriaville

Prière d'inclure une envelobpe-
retour affranchie, avec votre che. « ®

(taxe comprise) que ou mandat.

mprise CCOCUULECOOEEEEECOOEEEEOeeeeeeeteeeeeecteces

son grand plaisir de constater les, La soirée se terminaparlab
beaux principes inculqués aux é-

|

nédiction de Son Excellenceet
lèves qui passent dans cette éco- |chant O Canada.
le. Il se dit heureux du beau

succès de cette école depuis sa
fondation. Il se réjouit de la bel-

le culture technique, morale et #
sociale que cette école d’Agricul- Alfred Gaudet
ture donne a ses élèves. Cette é-
cole travaille à donner à la jeu-

nesse les convictions dont elle a AVOCAT

besoin de nos jours. Comme tou- PROCUREUR
tes les autres classes de la société,

l’agriculture-affronte une dure é- Nicolet, P. Q. Fi
poque de nos jours. Ce n'est pas
sans raison que Notre Saint Père

le Pupe convoque un grand con-

grès mondial agricole à Rome en7
juin prochain. Demain, ces jeu- Ch
nes gens seront à la tête de leurs li
paroisses, ils dirigeront l'agrono- Arthur Béliveau, CA

mie du diocèse de Nicolet. Il les Avocat et Procureur
félicite de leurs succès et leur de- _

mande d'étre dans leur paroisse . rues
respective, des chefs de file et de 12 Rue des Case "
donner leur appui aux organisa- TROIS-RIVIERES P.Q.
tions agricoles. Il est heureux de

voir ces jeunes devenir les chefs[[| Tél.: 556 + J
de leurs paroisses pour faire tri- ——
ompher les trois problèmes prin-

cipaux du véritable succès, à sa-

voir: la propriété privée, la pa-
roisse et la famille. Il félicite les C. P. 144 Tél, 236
professeurs. Il déplore la trop

grande désertion de la terre pour a
les centres urbains particulière- H

ment dans les comtés de Nicolet Dr Richard Poirier -
et d'Yamaska. Son Exc. termine Chirurgien-dentiste
en assurant la population agri-
cole qu'il s'intéressait beaucoup
a sa cause. Le travail quotidien 27, rue Notre-Dame

| sera profitable a ces jeunes gens NICOLET 9

et il demande au ciel de les bé-
nir.

—_

a ’ Tél. 266
Château Nicolet

Brochu et Gibault. Prop.
DA chambres. Eau chaude et Jules Durand

ambres. Eau chaude e rs-électriciens
froide. Cuisine Canadienne. contracteu ; i
Salle de réception. Repas Installation et réparation

complets, de toutes sortes

34, rue Panet Tél. 112 Case postale 344 \

NICOLET NICOLET     
 

 
 

Avec les compliments de     ARTHUR MARTIN
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